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« LA CHASTETÉ
SOURCE DE

FÉCOND
Dans sondernier livre, Chœurdechair(Artège), Véronique Lévy interroge
la dimensionféminine de l’histoire du salut.Au traversdecesfemmes
tout entièresdonnéesà Dieu, et dontla Vierge Marie est l’incomparable
quintessence,surgit la grâcelibératrice de la chasteté.

Quelle seraitvotre définition de lachasteté?

Véronique Lévy: Commençonsparunemise au point. La

chasteté, ce n’estpas s’abstenirde relations sexuelles.C’est
une définition fausse,dontonpourraitchercher l’origine du

côtéducatharisme et dela gnose,et qui peut débouchersur

uneforme de détestationducorpsqui n’a rien dechrétienne.

Lechristianisme estla religionde l’incarnation ! « Votre corps
estunsanctuairede l’Esprit Saint, lui quiest envousetque

LAnnonciation,
par FraAngelico, 1430,

muséeduPrado (Madrid).
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vousavez reçu deDieu », nous dit saint Paul.L’abstinence
peut être une conséquencedela chasteté,bien sûr,maiselle

nes’y réduit pas.La chastetéest avant toutune grâceparce

qu’elleest liée audon. Un homme et unefemme mariés, qui
s’aiment,peuvent avoir desrapportscharnels et vivre dans

lachasteté, à condition que leur regard l’un sur l’autre soit

un regardd’amour.
« Se recevoir
l’un de l’autre
de Dieu »

L’homme se donne à

la femme. La femme

se donne à l’homme.
Et danscedondel’un
à l’autre, de l’un par

l’autre, et de l’un dans l’autre, danscette connaissancevéri-

table, on trouve la capacité ànaîtreensembleen Dieu.

C’estcela la chasteté : serecevoir l’un de l’autre deDieu, que
cesoit dansun rapport charnel comme dans l’abstinence.
Un manque à la chasteté,c’estun manqueà l’Amour divin

etdonc à l’amour humain.

Existe-t-il desabstinencesqui ne sont pas
chastes?
Biensûr, il y a toujours eu des hommes et des femmes qui

veulent vivre l’abstinenceà tout prix, mais qui, à la moindre

stimulation,basculentdans la concupiscence.C’estparexemple

lecasduhérosdu roman gothiquedeMatthewGregoryLewis,

Le Moine. Je songe aussi aux fameusesreligieuses de Port-

Royal dont onadit qu’ellesétaient «purescommedesanges,

maisorgueilleuses comme desdémons ». Il s’agit là d’une
abstinencenonconcupiscente,qui setransformeensécheresse

de cœur, et qui dès lors s’éloigne de la chastetévéritable. La

chasteté,cen’estni la sécheressed’unorgueil luciférien, ni la

concupiscencecadenassée.

Peut-onpenseret vivre la chas-

teté sanspasserpar la Vierge
Marie?
Parcequ’elleestentièrement donnée,parce
qu’elleest « tisséedegrâce» comme l’écrit
mon préfacier, Maxence Caron, dans son

livre L'Insolent, Marie est le modèle indé-

passable de la chasteté.
Et si elle a pu seplacer toutentière sousle

regard deDieu, si elle a su serendretoute
transparentesans rien garderpour elle,

c’est parcequ’elleest immaculée. Personne

nepeut donc imiter Marie à proprement
parler, mais on peut la prendre cheznous

commele fit saint Jean, seglisser sousson

manteau et l’accueillir comme une mère.

Marie est comme la pleine lune reflétant
totalement lesoleilde l’union trinitaire, qui

n’estqu’Amour et qui n’est quedon.

La chute aujardin d’Éden est-elle intimement
liée àla questiondela chasteté?

L’homme et la femme n’ont jamaisété aussi chastes que

quand ils étaient nus.Avant lepéché,avant la ruptureorigi-

nelle, Adam etEve étaientdans l’innocence, danslachasteté

absolue,puisqu’ils étaient totalement dans la mémoire de

Dieu et danssonamour. Ils étaient nusetils n’en avaient pas

honteparcequeleursvêtementsétaient lalumière divine. Ils

n’étaientpasnus, finalement, car recouvertsdecettelumière.

Leur honte naîtde la perte de leur chasteté,c’est-à-dire du

changementde leur regard qui n’estplus dans le don mais

dans la captation, dans la volonté desoumettre l’autre, dans

un rapport deforce,etfinalement dans le crime etdans leviol.

« Lucifer veut

couperla sexualité

de sa source»

La chasteté,envisagéedanssa dimension
sexuelleet affective, est-elle une cible prio-
ritaire du Mal ?
La sexualité est malheureusementle lieu privilégié d’un
rapport deforce entre l’hommeet lafemme. Ledémonle sait:

il faut que le lieu de la conception lui appartienne pour qu’il
puissesoumettre l’hu-
manité entière. Quand
l’homme et la femme se

donnent l’un à l’autre
et donnentla vie à un

enfant, ils sont icônesdu

don trinitaire, comme l’expliquait Jean-Paul IL Quand la

sexualité s’opèredans cecadre-là, elle est magnifique.
C’est pour cetteraison que Lucifer ne peut pasla tolérer et
qu’il fait tout pour la couper de sa sourced’amour pour la

réduireàunepratiquenarcissiquedétachéedetoutefécondité.

Un regard qui cessed’être chasteest un regard qui devient

AdametÈue,Saint-Laurent-en-Royan,Drôme.
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criminel, qui tombedansla honte et dansla culpabilité. Il

faut aujourd’hui apprendrenon pas àfermer les yeux sur la

laideuret le mal - il faut savoir les dénoncer -, maissurtout
à resterles yeux fixés versDieu.

Y a-t-il une fécondité de la chasteté?
La chastetén’estpasune pureté de pharisien,unepureté

bourgeoise, unepuretéaseptisée.C’estunejoie, un don, un

jaillissement,une source. La chastetéest à la sourcede la

tradition, car elle transmet,elle donne la vie, elle fait naître

« La chasteté
n’est pas
une pureté
de pharisien »

les âmespour l’éternité. Donc

oui, paressence,la chastetéest

fécondité.

Et la fécondité deMarie, parqui

le Verbe Éternel a choisi de se

faire chair, c’estdenousouvrir
la porte duSalut. On a institué

queMarie était mèrede l’Église. Jesuis convaincue qu’il faut

aller plus loin et affirmerdésormaisquelle est corédemptrice !

Biensûr qu’il n’y a qu’un seul Rédempteur:Jésus-Christ,le

Verbe éternelfait chair. Mais il s’est fait chair par le « oui »

deMarie. Il avoulu passerparelle. SansMarie, pasdeSalut.

Si l’on consacraitle mondeentierà sonCœur Immaculé, je

peuxvousassurerqu’il y auraitbeaucoupmoins de problèmes

dansl’Église. Il n’y en aurait même plus du tout, et l’on ne

toucherait plus àun seul cheveu d’un seulenfant !

L’exemple de Marie-Madeleine permet-il de
méditer le mystèrede la chasteté?
Sainte Marie-Madeleine est eneffet un exemplede chasteté

extraordinaire. Son âmeétait dévorée. Peut-êtreparla peur?

Lahaine? Lesangoisses?

La concupiscence?Elle

était comme une vitre
maculée deboue, cernée

par les ronces. Elle ne

laissait plus filtrer la

lumière de Dieu jusqu’à ce

Marie-Madeleine,
rc’est l’Eglise de

la Résurrection

que Jésusla délivre de ses sept

démons. Il se laisse alorstoucher. Marie-Madeleine lui lave

les pieds avecseslarmes.Elle se donne toutentièreà Jésus

dansun élan de pure chastetéqui, on le voit bien, n’a rien

d’une distanciationsociale ou d’une distanciationdu cœur.

Cette chastetéestau contraireuneproximitéinfinie.

Ce don qu’ellea fait à Dieu - don total et sansbarrière- lui

vaut d’être une des toutespremièresà qui le Christ apparaît
dansle jardin dutombeauaupetit matin dela Résurrection.

Sainte Marie-Madeleine, c’est l’Église de la Résurrection !

Vous racontezdansvotrelivre quevotre chas-

teté a étéblesséequand vous étiez encore
enfant.Quelles sont les séquellesde ce viol?
Comment l’avez-vous dépassé?
J’ai étémassacrée.Si j’ai parlé de cette expérience au début

de mon livre, ce n’estpaspar voyeurisme ou pourêtre à la

mode. Quandun enfant vit cela dans son corps, c’est un

crime. Cela crée unhandicapà vie. Il y a quelque chose qui

estvraiment détruit. Durantmon adolescence,j’allais très

mal parce quecet actede profanation du sanctuairedemon

corps me hantait.

Or, il n’y avait qu’une seulepersonnequi puissetransfigurer

cela : le Christ, par l’intermédiaire de sa sainte Mère. L’idée
n’est pasd’effacer cecrime etcehandicap, maisde lesabandon-

ner au Christ pour qu’il
« Guérir en
repassantpar
le seinde Marie»

les transformeen grâce.

« Tout estgrâce», disait

sainteThérèsede Lisieux.

La clé, c’est la Vierge. Ma

façon deguérircettebles-

sure, c’était de repasserparle seinde Marie par l’Église.Tout

n’a pas disparu parenchantement. Je resteuneinfirme de

l’amour. Quandquelqu’un a étéviolenté, Lucifer sefrotte les

mains car la victime, devenue étancheà lagrâce, peut lui

appartenirde plein droit. Tout le travail du Christ et tout le

travail de l’Église, c’estdecréerune faille danscetteconstruc-

tion étanche,dansce cœur depierre, pourallery pêcher le

SainteMarie-MadeleinelouantlespiedsdeJésuschezle Pharisien,
mosaïquedeFirs SergeyevichZhuralevn(1836-1901), cathédrale
dela RésurrectionduChrist,Saint-Pétersbourg(Russie).
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Jésus,Marieet Joseph,vers1866,

par AntoineSublet, abbayede Frigolet
(Bouches-du-Rhône).

cœurde chair. C’est toute l’histoire de

mon salutetduSalut.

Quel est lesoutienle plus effi-
cace pour qui veut vivre dans
la chasteté?
Il faut se blottir dans le cœur de

Marie. Comme disait saint Bernardde

Clairvaux : « Regardel’Étoile, regarde

Marie. » Bien sûr, j’ai envie de dire
« RegardeJésus», mais qui voit Marie,

voit Jésus.Il faut aussirejetertoutcequi

peut nous asservir. « Qui regarde vers
lui resplendira,sansombreni trouble

au visage. Le Seigneurentendceuxqui

l’appellent : de toutes leurs angoisses,il

les délivre», dit le psaume.

Il faut regarder la beauté de Dieu, la

beautéde la Création, Création déchue

et tombéedans l’espace-temps certes,

mais qui garde unetracede la beauté

originelle telle qu’elle fut dansl’Éden. ?
Proposrecueillis

par Guillaume Bonnet

Chœurdechair.Le cœur
ChœurJewr ^e l’Église estunefemme,

VéroniqueLévy,

prêt,de Maxence Caron,
éd.Artège,344 p., 19,90€.

a Sainte Maria Goretti,
martyre de la pureté

C
anonisée par PieXII, Maria Goretti (1890-1902) estune dessaintesles

plusemblématiques desmartyresde la pureté. Cettejeune fille italienne

issue d’un milieu très pauvre n’est âgée que de onzeans lorsqu’elle est

repéréepar un jeune homme, Alessandro Serenelli qui, aveuglé par son
entreprendde la violer. L’adolescentese débat, résiste, lui crie que l’acte
s’apprête à commettreest un gravepéché.Mais il n’entend rien. Fou de

s’empared’un poinçon et lui enassène14 coupssansêtre parvenu à sesfins.
Goretti meurt le lendemainaprès avoir communiéet pardonnésansréserve à

sonagresseur. « Oui, pourl’amour deJésus,jepardonne.Jeveux qu’il vienne

lui aussiavec moi au Paradis.Que Dieu lui pardonne, car moi, je lui ai déjà

pardonné », glisse-t-elle dansunsouffle avantde recevoir l’hostie.
Sonassassinestincarcéré.En prison, aprèsavoir vu savictime ensonge,il se repent
dufond ducœur. Libéré en1929,aprèsvingt-sept annéesde détention, il vit parmi

les moines capucins et sera présentauxcérémonies debéatification (1947)puis

VénérationdesreliquesdeMariaGoretti dans
la cathédraledeBoston (États-Unis), en 2015.

decanonisation (1950) de la jeune

fille aucôté de samère, qui lui avait
pardonné.Maria Goretti est « un

exemplepour lesnouvelles généra-

tions menacéespar unementalité

dedésengagementetquiéprouvent
desdifficultés à comprendrel’im-
portance desvaleurssur lesquelles

il n’estjamaispermisdes’abaisser
àdescompromis », dirad’elle Jean-

Paul II, lors de l’Angélusdu 6 juillet

2002,à l’occasionducentièmeanni-

versaire desamort.^ G. B.
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